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Excellence Mme la Première Dame ; 
Excellence Mesdames, Messieurs les Membres du gouvernement ;  
Excellences Mesdames, Messieurs les Ministres des Républiques sœurs ; 
Excellence Monsieur le Président de l’Assemblée Nationale 
Excellence Mr le Représentant du Secrétaire général de L’Union Africaine ; 
Honorables Députés ; 
Excellences Mesdames, Messieurs les Membres du corps Diplomatique ; 
Mesdames, Messieurs les Représentants de la Coopération Multilatérale ; 
Mesdames, Messieurs les Représentants de la coopération bilatérale ; 
Mesdames, Messieurs les Représentants des organismes gouvernementaux ; 
Mesdames, Messieurs les Représentants des Organisations non gouvernementales 
 
Honorables Invités ; 
Mesdames, Messieurs 
 
 
C’est pour moi un réel plaisir et un agréable devoir, de prendre la parole en ma qualité de Ministre de la 
Santé du pays hôte, à l’occasion de ces importantes assises, qui de par leur ampleur au de-là des frontières, 
réunit les responsables des différents pays de la sous-région. 
 
Honorables Invités ; 
Mesdames Messieurs 
 
 
Qu’il me soit permis avant toute chose de remercier son excellence Monsieur Ismaïl Omar Guelleh, 
Président de la République de Djibouti, qui malgré un calendrier national très chargé a bien voulu inscrire 
cette conférence sur l’élimination des Mutilations Génitales Féminines, au centre des préoccupations et 
réalisations d’une période riche en évènements. 
 
Je profite également de cette opportunité, pour renouveler plus formellement, au nom de son excellence le 
Président de la République, à nos honorables invités et aux délégations qui les accompagnent, la plus 
cordiale bienvenue sur le sol hospitalier de Djibouti «Terre d’échange et rencontre». A cette cérémonie 
d’ouverture  de la conférence je nourris l’espoir que les moments passés à Djibouti ont été et seront à la 
hauteur de leurs attentes. 
 
 
Honorables invités ; 
Mesdames , Messieurs 
 
Je  voudrais aussi profiter de ces quelques mots, pour remercier très sincèrement les uns et les autres, pour 
avoir privilégié, au sein de leurs multiples occupations et centres d’intérêt, cette rencontre de Djibouti, pour 



être à nos cotés pour poser, une pierre supplémentaire à cet édifice important pour nos femmes, nos sœurs 
et nos filles. Je pense, vous vous en doutez sans nul doute, à l’élimination définitive des Mutilations 
Génitales féminines de notre environnement socioculturel respectif. 
 
Chers collègues et amis, chers participants à cette conférence au titre si évocateur, votre présence en cette 
occasion, est l’expression d’une prise de conscience et d’un engagement politique et social de plus en plus 
croissant, en faveur d’actions novatrices concertées, en guise de réponses sous-régionale et locale à cette 
problématique barbare et moyenâgeuse. 
 
A l’aube du 21 ème siècle , plus de deux  cents ans après la déclaration des droits de l’Homme, c’est un 
affront au genre humain que de telles pratiques soient encore en cours. Nous ne pouvons tolérer pareilles 
souffrances à des êtres qui nous sont chers. 
 
L’humanité…notre continent…notre sous-région ont déjà payé un lourd tribut à ces coutumes d’un autre 
age. Ces pratiques ignobles, indignes de l’homme défient la raison, l’objectivité et aussi l’affection que nous 
portons à nos femmes, sœurs et filles. Des millions de femmes sont handicapées, voyant leur avenir 
sérieusement compromis. Des millions en sont mortes. Le tableau est sombre, les statistiques sont 
têtues…si le nécessaire n’est pas fait, le désastre se poursuivra. 
 
Cette conférence sur l’élimination des Mutilations Génitales féminines vient à point nommé. Elle ouvre la 
voie à des réflexions à des décisions, et surtout à des actions. Elle devrait à terme, sonner le glas aux 
Mutilations Génitales Féminines dans la sous-région et pourquoi pas dans le continent et partout ailleurs 
dans le monde. 
 
 
Nous sommes aujourd’hui à la croisée des chemins. Nous avons une responsabilité historique. Nous 
n’avons pas droits aux erreurs et aux échecs face à des comportements qui menacent l’avenir de nos 
peuples. 
 
Cette conférence entend exploiter des opportunités et confirmer des perspectives. Nous disposons en effet 
à l’heure actuelle d’outils de taille : 
 
Le Protocole de Maputo auquel la République de Djibouti a souscrit est un excellent catalyseur ; 

 
Le haut  niveau d’engagement politique observé depuis un certain nombre d’années dans la plupart de nos 
pays est porteur d’espoir ; 
 
Un multipartenariat de plus en plus actif s’affirme ; 
 
Une prise de conscience et une récupération communautaire se dessinent dans la sous-région ; 
 
La Vision claire et l’action de plus en plus ouverte des religieux constituent un atout considérable ; 
 
Une vision sous régionale de solutions communes fait surface; 
 
 Et j’en passe 
 
 
Convaincus que nous sommes sur la bonne voie, faisons de cette conférence sous-régionale  sur 



l’élimination des Mutilations Génitales féminines un exemple à exporter. Qu’elle constitue pour nos 
femmes, nos sœurs et nos filles, une preuve de lucidité, de courage et un gage d’affection. Que nos 
décisions et actions qui en découleront  concrétisent ce que nous devons crier haut et fort : Jamais plus 
jamais nos filles ne seront victimes  de ces pratiques abominables et  néfastes. 
 
Au terme de ces quelques mots à l’ouverture de la conférence sous-régionale sur l’élimination des 
Mutilations génitales féminines…j’éprouve  un immense plaisir à répéter les mots devenus célèbres dans le 
milieu Djiboutien, prononcés par son Excellence le Président de la République, lors de la journée 
internationale de la femme, le 8 mars 2004 : 
 
« « …Et en ce qui concerne, ce que nous appelons l’excision Pharaonique, je tiens à préciser que nous ne 
voulons plus ni celle pratiquée par les arabes, ni par les somalies, ni par les afars ni  d’aucune autre forme. 
 
Quand on déclare : cessons telle forme d’excision (Pharaonique), cela suppose implicitement que nous 
acceptons de perpétuer d’autres formes…aucune excision féminine n’est justifiable ! 
 
On ne peut modifier ce que Dieu a crée…l’on ne peut parfaire ce qui l’est déjà » » 
 
Enfin pour terminer, je m’en voudrais si je ne mettais pas à profit ces quelques mots pour remercier tant au 
nom du Gouvernement de Djibouti, qu’au nom de tous les Djiboutiens, qu’en mon nom personnel, tous 
ceux qui d’une manière ou d’une autre ont contribué à l’organisation et à la réalisation de cette conférence 
sous-régionale. Je pense, vous vous en doutez à tous nos partenaires dont les noms, et Logos apparaissent 
sur tous les documents de la conférence. Qu’ils soient publiquement et chaleureusement remercier, pour 
leurs soutiens tant technique que financier,  sans lesquels ses assisses n’auraient pas eu lieu. 
 
 
 
 
                                                                              Je vous remercie 


